


Marthe dit à Jésus : « Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait 

pas mort. Mais maintenant encore, je le sais, tout ce que tu 

demanderas à Dieu, Dieu te l’accordera. »

Jésus lui dit : « Ton frère ressuscitera. »

Marthe reprit : « Je sais qu’il ressuscitera à la résurrection, au 

dernier jour. »

Jésus lui dit : « Moi, je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en 

moi, même s’il meurt, vivra ; quiconque vit et croit en moi ne mourra 

jamais. Crois-tu cela ? »

Elle répondit : « Oui, Seigneur, je le crois : tu es le Christ, le Fils de 

Dieu, tu es celui qui vient dans le monde. »

Jean 11, 21-27



C’est précisément 

des profondeurs de la mort 

qu’il a fait jaillir la vie.
Catéchisme de l’Eglise Catholique 627



Un grand silence règne aujourd’hui sur la terre, un grand silence 

et une grande solitude. Un grand silence parce que le Roi dort. La 

terre a tremblé et s’est calmée parce que Dieu s’est endormi dans 

la chair et qu’il est allé réveiller ceux qui dormaient depuis des 

siècles (...). Il va chercher Adam, notre premier Père, la brebis 

perdue. Il veut aller visiter tous ceux qui sont assis dans les 

ténèbres et à l’ombre de la mort. Il va pour délivrer de leurs 

douleurs Adam dans les liens et Eve, captive avec lui, lui qui est en 

même temps leur Dieu et leur Fils (...) ‘Je suis ton Dieu, et à cause 

de toi je suis devenu ton Fils. Lève-toi, toi qui dormais, car je ne 

t’ai pas créé pour que tu séjournes ici enchaîné dans l’enfer. 

Relève-toi d’entre les morts, je suis la Vie des morts’ 
Ancienne homélie pour le Samedi Saint



Il n’y a, 

il n’y a eu 

et il n’y aura 

aucun homme 

pour qui le Christ 

n’ait pas souffert.

Concile de Quiercy, 853



O vere beata nox, quae sola meruit scire tempus et 

horam, in qua Christus ab inferis resurrexit ! 

O nuit vraiment bénie, qui seule as mérité 

de connaître l’heure et le  moment où le 

Christ est sorti vivant du séjour des morts !

Exsultet, Liturgie de la Veillée de Pâques















Ce qui était depuis le commencement, ce que nous avons 

entendu, ce que nous avons vu de nos yeux, ce que nous avons 

contemplé et que nos mains ont touché du Verbe de vie, nous 

vous l’annonçons.

Oui, la vie s’est manifestée, nous l’avons vue, et nous rendons 

témoignage : nous vous annonçons la vie éternelle qui était 

auprès du Père et qui s’est manifestée à nous.

Ce que nous avons vu et entendu, nous vous l’annonçons à vous 

aussi, pour que, vous aussi, vous soyez en communion avec nous. 

Or nous sommes, nous aussi, en communion avec le Père et avec 

son Fils, Jésus Christ.
1ère Lettre de Saint Jean 1-3



Il est l’image du Dieu invisible, le premier-né, avant toute créature :

en lui, tout fut créé, dans le ciel et sur la terre. Les êtres visibles et 

invisibles… tout est créé par lui et pour lui.

Il est avant toute chose, et tout subsiste en lui.

Il est aussi la tête du corps, la tête de l’Église : c’est lui le 

commencement, le premier-né d’entre les morts, afin qu’il ait en tout 

la primauté.

Car Dieu a jugé bon qu’habite en lui toute plénitude

et que tout, par le Christ, lui soit enfin réconcilié, faisant la paix par le 

sang de sa Croix, la paix pour tous les êtres sur la terre et dans le ciel.

Lettre de Saint Paul aux Colossiens 1, 17-20



L’événement de la mort et de la résurrection  du Christ

constitue le cœur du christianisme.

Il est le point d’appui de notre foi,

le puissant levier de nos certitudes, 

le vent impétueux qui balaye 

toute peur et indécision, 

tout doute et calcul humains.

Pape Benoit XVI
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